
Commentaires de la Société Civile sur le Point E du Plan d’Action 

Relatif au suivi et à la mise en œuvre de celui-ci 

  

Madame la Présidente, Monsieur le Secrétaire Général, Monsieur le President,  

Mon nom est Bertrand de LA CHAPELLE, animateur de l’Initiative OpenWSIS. Je parle ici au nom du caucus de la 
Société Civile sur le suivi et la mise en œuvre du Plan d’Action entre Genève et Tunis. 

En Décembre prochain, les chefs d’Etat et de gouvernment adopteront le Plan d’Action du SMSI.  

Mais une question centrale pour nous est : comment ce Plan sera-t-il mis en œuvre ? Avec quelle participation des 
acteurs non-gouvernementaux et en particulier de la Société civile ? 

C’est, vous l’avez constaté, une préoccupation partagée par tous les acteurs, comme l’ont démontré ces derniers jours 
de nombreuses interventions de gouvernements, du secteur privé et d’organisations internationales. 

Elles soulignent, comme nous aujourd’hui, qu’un mécanisme de suivi doit impérativement être mis en place 
pour évaluer, coordonner et structurer notre action entre Genève et Tunis. 

Elles soulignent aussi que les gouvernements ne pourront mettre en œuvre ce Plan d’Action seuls : la participation 
active de la société civile, du secteur privé et des organisations internationales est indispensable, plus encore que dans 
la présente phase de rédaction. En conséquence, il ne fait aucun doute que tout mécanisme de suivi devra être 
multi-acteurs. 

Or, le temps presse : pour qu’un tel mécanisme de suivi puisse être mis en place au début de 2004, la discussion 
sur sa structure et sa mission devra être lancée au plus tard après PrepCom3. 

Et, c’est ici le point le plus important, cette discussion elle-même ne pourra être fructueuse que si elle est conduite 
dans un cadre associant toutes les catégories d’acteurs, y compris la société civile.  

Permettez-moi de le répéter : un mécanisme de suivi associant toutes les catégories d’acteurs est indispensable ; la 
discussion sur sa structure et ses missions doit être lancée à PrepCom3 et, surtout, doit être elle-même conduite dans 
un format multi-acteurs à déterminer.  

A la fin de cette intersession, la société civile entend souligner l’importance qu’elle attache à une discussion 
approfondie du point E du Plan d’Action et réaffirme sa disponibilité à y prendre part durant le PrepCom3 et ensuite.  

Représentants des gouvernements, vous avez besoin de la société civile pour que ce plan d’action ait une chance 
d’être mis en œuvre ; elle y est disposée ; associez-la. 

Salman Rushdie a écrit : ´ seul celui qui sort du cadre peut voir l’ensemble de l’image ª. Je vous invite à sortir du 
cadre un instant : le but du Sommet Mondial sur la Société de l’Information n’est pas de produire un 
nouveau Plan d’Action ambitieux qui ne sera pas mis en œuvre. Sa mission est, comme le President 
Samassekou fut l’un des premiers à nous le faire comprendre, de construire une méthode nouvelle et ouverte à tous 
les acteurs pour traiter les défis auxquels la communauté mondiale fait face. 

En conséquence, construire un mécanisme de suivi et de mise en œuvre efficace et associant toutes les bonnes 
volontés est non seulement dans notre intérêt à tous. C’est notre responsabilité commune. 

Merci de votre attention. 


	ITU Normal.dot

